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IJE B U D G E T D E S P O S T E S 

On continue 1» discussion du budget de» PosR». 
MM Ken le l>ubois et Annorid déposent an projet de 

-iaotutioa) destiné * améliorer le sort de* agents de» ser
vices ambulant». L» discussion,»** tr*» confuse. Le* pro-
pusiUons le» plus divensee s'encivsvëtrent. 

Le projet de résohrtion Ainond est adopté. 
Les chapitres 7 à 11 s>>nt adoptés. 
Un projet de résolution, mviton* l'administration a 

•utanxr de nouvelles négociations pour diminuer le prix 
lies transporte de» waaroms-poste est adopta. 

M. Pénal demande que le» «impies particuliers soient 
autor»»» à installer des téléphones chez eux. L'amende
ment e't repoussé par 320 voix contre 201-

Le» derniers chapitrai du budget des nostes et télé
graphes sont adoptés. 

La Chambre adopte le budget de la Caisse nationaie 
d'épargne poarUale. 

L e e B e a u x - A r t s 
L'ordre dm jour apnolle la djaoUsslon dit budget de» 

beaux arts. 
Apres quelques observations de M. Beauquier, la dis

cussion générale est close. 
Sur le chapitre J. M. Pasquaue. ra~»oorteur de la propo

sition do M- Ctnusai Homard, tendant à la su-^rossion 
sis la censure, vient déclarer qu'il est parts-an de cette 
•unjiression. 11 réoctite le» arguments connus en faveur 
de sa thèse. 

Après l'intervention de plusieurs orateurs, la censure 
est maintenue. 

Un amendoment de M. Pérormcau, tendant a «irppri-
mer la subvention de 8.000 francs afférente aux maîtrises 
des cathédrales de Nevers et de Moulins, est adopté par 
255 voix contre 235. 

La Chambre, .-après s'être arrêtée à l'article 19 du bud
get des be-iux-arta, décide de renvoyer la suite de la dis-
CSSSWOB à demain matin, neuf h-nins. 

La séanos est levée à 7 heures 50. 
• e> • 

S É N A T 
Séance du 4 mars 1902 

Présidence de M. Falliàre», président. 
La séance est uuvsrte à 3 heures 15. 

L e a é c o l e s d e » a r t s e t m é t i e r s 
Un adepte, après daV.aration d'airgence, le projet do 

loi adupoe. par ia Ch&inibre des députés, éteuiant les dis-
yeiaw* de 1 artiuie 23 de la loi du 15 juillet 18d9 sur le 
rstnitenieut de l'armée à toutes les écoles des arts et 
Btvtkrs, dont un certain iiumbre n'existaient pas au nui-
Basnt de la proamulgaiion ds La loi de 1883. 

L a m a r i u e m a r c h a n d e 
Puis on reprend la diacuvion dru projet de loi relatif 

à ki in inné marohainde. 
L'ansoie 7 est nus en dé'i-bération. 11 a pour objet de 

limiter les s.acrifloe» du Trésor, en niant à 500.000 ton
neaux de jauge brut* do navires à vapeur et à 100.000 
tonnuufjx de jauge brute de navire a voile, le tonnage, 
aviiu* a vénaant-ter en au» de celui des navire* fraceiajs 
avant 11 pruumigation. 

Est rspousré pur 172 voix contre 35, un araomleortf-nt 
d* M. Cabart lianiievrlle, d'aprei lequel le tonnage des 
na-vift* a vapeur de coni-tnuction étrangère francisés 
n'aurait pu dépasser W.000 tonneaux par an pondant les 
areaue pranaèrsa aunt-ex. 

Les diverv-^paragr-aiplics de l'urticle 7 sont adoptés. L'en-
sunil.'c ds l'article est révervé jusqu'au vote de l'article 
l i auquel est reporte un lunondcmeiiit ,1e M WacMuigton. 

Les articles 8 et 9, mentionnant les conditions iuiipo-
aiée* aiiiv osipatsJDsB <kw navires re-cevunt les primes pour 
le transport des dépêches et le service des poste*, sont 
aasesatéa. 

Las article» 10 et 11 sont réservés, sur la demande de 
la ('lamnvsion. 

(>n arrive à l'attirée 12. qui règle le sort des voiliers 
construit* depuis h loi de 1894. 

Après le vote de» articles suivants, jusqu'à l'article 14 
àncàusivesnent. la suite de ha discussion est renvoyée a 
jeudi. 

La séance est levée à 6 heures 55. 

LES ARTS — LA MUSIQUE — LE THÉÂTRE 
Aux Variétés , une premier© : Les Jeux écoles, co

lin die en quatre actes do M. Alfred Capus. L'auteur 
de la << V e n u », a obtenu lo plus franc succès. Une 

' j eune femme, fortement éprise de sou mari, finit par 
s'en détacher, a cause d infidélités par trop ré i tè 
re •• : elle demande et obt ient le divorce et se fiance 
V un grave conseiller d'Etat . Mais , parait-i l , il n'y 
a pa».-. d incompatibilité entre les graves fonctions — 
luu parlon i ds cellois- de M. le conseiller —jet le flirt 

avec • !• tr •;> £ i *ils minois . L a héroïne de la pièce 
1 ntôt, et comme son cceur n'a pas su 

oublier lu p .m.er mari, 0*0;* vers ce dernier que 
tin Hein.,, Kl voilà toute la pièce. Com
m e l'écrit très judicieuse • ni M. Emmanuel Arèno, 
a-M. Alfred Capus n'est p.ai allé chercher cet te intri
gue en des milieux - xtraordinaires ni parmi des per
sonnages invru.eni l , i i- I, l'a t irée t o u t e v ive , 
toute simple, toute bi l'existence de touts lea 
jours, on pourrait u. u l'i-xistenee de tous l e s 
t e m p s » . Le dénoueiin-iLi. u la pièce a donné l ieu 
a une remarque dt, l'auti-ur même, que nous repro
duisons d'après un. mte iv iew publiée p ir un jour
nal 'Parisien : 

H J e sais bien qu'Hc-nr. et E l o i . m l — répon
d a i t M. Capus à son interlocuteur — i j - J X divorcés, 
reprennent In rie conjugale <ati pu- r d e nouveau 
par le maire et par lo curé e t cela s u i s les yeux at
tendris do leurs parents . Mais pour ceux-ci et pour 
le public ils n'ont pas cessé d'être mari et femme e t 
e n cela mon dénouement e s t conforme au sent iment 
national e t même à la doctrine catholique. Le di-
Toroe est entré dans les usage; mais pas encore dans 

les mœurs. Il convient de ne pas oublier que nous 
avons derrière nous d ix siècles d'indissolubilité d u 
mariage , tandis nue noua n'avons d u divorce qu'une 
prat ique toute récente. » 

On a c i té , à propos des » D e u x Ecoles », ee m o t 
de Vil lemain sur les « Lettres Persanes n : u CVi t le 
plus profond des ouvrages frivoles ». 

Allons I la « veine », ou pour mieux dire , le ta lent , 
res te fidèle à M. Capus. 

— A citer la reprise a- l'Opéra-Comique de c e t t e 
délicieuse légende bretonne le Soi (TYs, que Lalo a 
tradui te e n -une musique si pleine d'un charme mé
lodique qui la fait goûter de tous. 

D « L'E... 

U GUERRE DANS LE SUD DE L'AFRIQUE 
L e r a p p o r t h e b d o m a d a i r e 

Londres, 4 mars. — Vers minuit , le W a r Office 
communiquait la dépêche suivante do lord K i t c h e -
ner : 

Pretoria. 3 mars, 2 heures de l'après-midi. — Les ioci-
dents les ]Jus importante des opérations au Transvasa et 
dans l'Orange, pendant la eemaine passée, ont été signa-
lén au jour le jour. 

Au cours de ces opérations, il y a eu 69 Boers tués, 
15 lîocrs blessés, 903 Boers fait» prisonniers ; 105 autres 
ont fa-t volontairement leur soumn: ion. On s'est emparé, 
en outre, de 1.034 fuc\!s et de 47.000 eartosicbes, et de 
plus de trois mille chevaux et têtes ds bétail. 

Le général French annonce que des groupes éparpillés 
v^na-nt du nord-est de la colonie du Cap pont arrivés au 
sud de .SDeijiaberg, aiirès avoir franchi la frontière, en 
ne laissant derrière eux que quoique» traînards. 

Le commando de MnJan. qui avait été refoulé, la se
maine djernère, au-delà de la ligne de l'ouest, a cherché 
v , n^ment a r^traveiser c t t e ligne et ne trouve actuel-
lemetit au mui de Hanover. De l'autre côti: de la ligne de 
l'ouest, l'eim-emi s'est vu refouler peu à peu au nord de ia 
nouvoUê ligne de blockhaus jusqu'à une ligna qu'on peut 
tarer entre Vritatown, Williston et VaJiHyii«do:p. 

Le» colonnes de Kelcewich et de Grenfell poursuivent 
les Boeis d i commaivlo do Dolarey, lesquels se i ra ient 
d'ailleurs dispersés. 

Lord Ucibu'en est porta à fat tête d'une colonne, de 
Vryburg w.rs Lichtenberjr, pour chercher à barrer la 
route à l'ennemi. 

De nouvelles opérations neront entrepris-rta suivant les 
circanatanca». KircuENKB. 

FAITS DIVERS 
P l u s o n e s t d o f o n t . . . 

Angers, 4 mars. — Dans une communo des environs 
de Chdlot, lo mairo délégua le garde champêtre e t 
un boulanger peur conduire à l'asile de Saint-Gom
mes, près d'Angers, un aliéné nommé Legrand. 

En route, le garde champêtre s'aperçoit que, ce 
jour-là, Legrand a toute sa lucidité et qu'il serait 
difficile de lo faire cousentir à entrer à l'asile. On 
résolut d e l e griser et nos trois héros firent dans les 
cabarets d'Angers une petite orgie. Lo^raud se grisa' 
bien, mais ses deux gardiens encore davantaige, " e t 
quand le trio arriva à l'asile Saint-Gemmes, le direc
teur, no comprenant pas clairement les explications 
des trois ivrognes, télégraphia au maire do la com
mune : 

« Quel est le fou des trois ? » 
Lo maire répondit : 
« Crut Legrand. » 
Lo télégraphiste transmit : c'est le grand. 
Le directeur toi.su nos trois hommes e t fit empoi

gner k- plus « grand » des trois qui se trouva être le 
garde champêtre. 

Celui-ci, dégrisé, eut beau crier : « Mais je ne suis 
pa» l'aliéné, je suis le garde champêtre ! » on pro
nostiqua la folie des grandeurs, e t comme il se débat
ta i t on lui mit la camisole de force. 

Co n'est que trois jours après que l'erreur fut 
reconnue quand le véritable fou, rentré dans sa com
mune , alla trouver la femme du garde champêtre 
pour lui dire : 

H J e ne savais pas que ton homme fût fou, c'est moi 
qui l'ai conduit à l'asile. » 
L e c r i m e d e S a i n t e - A g a t h e 

A r r e s t a t i o n d e s é p o u x S i m a t i * 
Montbrisaon, 4 mars. — La gendarmorie arrêtai t , 

il y a quelques jours, en é ta t de vagabondage, un 
mendiant , le ^icur Chauve, dont il a été parlé com
m e ayant vu les auteurs de l'assassinat du curé Lar-
deret et de la veuve Simati», sa servante , commis à 
Sainte-.'sgatlic-la-Bontlicress. 

Chauve a déclaré avoir vu sort ir do la cure do 
Sa inte -Agathe , la nui t du crime, un homme e t une 
femme qui se sont dirigés du côté de la vi l la des Ti l 
leuls, habitat ion des S imat is . 

Sur ses déclarations, le parquet s'est transporté 
hit-r sur 'es l ieux, où Chauve a renouvelé co qu'il 
ava i t déjà dit à l ' instruction. Après une minut ieuse 
enquête , on a mis on é ta t d'arrestation le fils Simatis) 
e t sa femme. Tous deux ont été transférés à Mont bri-
son, e t scronés à la maision d'arrêt. 

L a femmo ne cesse de pleurer e t de proto-ter d s 
son innocence. Quant à - ; natis, il conserve son fleg
me. Cet te nouvelle arrestation ne l'a pas plus ému 
que la première : u C e s t la fatal i té , que voulea-vous, 
dit- i l . ("est malheureux d'être accuse d'une chose 
parei l le , quand on est innocent. » 

Malheureusement pour les accusés, le vagabond 
est très affirmât if e t les expériences tentées par la 
just ice pour établir s'il é ta i t possible de voir de l'en-
droir où é ta i t ce chenainoau ce qu'il d i sa i t avoir v u 
ont été- absolument concluantes . 

U n e f a m i l l e e m p o i s o n n é e p a r l a m è r e 
Narbonne, 4 mars. A Montredon, vi l lage situé 

à quatre kilomètre» d» Narbonne, la famille Fran-
oouai, composée d s cinq personnes, a é t é empoison
née. A l'heure actuelle, la mère e t une des filles sont 
mortes. L'état des trois antres est très grave". 

Les membres du parquet se sont rendus sur les 
l ieux hier soir. D e leur première enquête , il résulte 
qn'à la dn i te d'un aocident mortel dont fut vict ime 
il y a quelques mois un enfant des époux Francoual , 
la mère avait donné des signes de dérangement céré
bral ; c'est elle-même qui, dans un accès de folie, 
aurait versé un poison, dans le repas de famille. 

On voit que ce t te malheureuse a é t é la première 
vict ime de son forfait. 

Le parquet s'est transporté sur les l ieux e t va 
faire procéder à l'autopsie des deux décédées. 

MaA M J B I a l C I T É 
S a » la publicité, pas de succès possiWe en affaires. La 

capacité de direction, la solidité du jugement, 1 intelli
gence ne remplacent pas la publicité. 
— 1——as» ' 
S A V O N V l i K A « U S K A , p a r f u m p u i s s a n t . 
I • — — f g I 

Chronique locale 
R O T J B A I X 

L E C O U P D E P I E D D E L'ANE. — U n e feuil le 
•ocial i - te , Le Travailleur, publie ce t te information: 

< La Société a i * Libre Peusée », » t«nu dimanche 
dernier son assemblée générale à l'estaminet Henri Gar
rotte, où elle avait «on siège depuis plua de 15 ans. 

• A la suite do l'exposé de la situation faite par quel
ques camarades, et après avoir entendu diverses obser
vât- uns, l'assemblée a déctdé par acclamations de conser
ver ssa entière confiance au P. 0 . f. et de lui maintenir 
l'adhésion de la société. 

» Puis la proposition de changer de local a été adoptée 
au scrutin secret par 84 voix contre 41. 

• Mandat a été donné à la commis.on de se réunir 
dan- le plus bref détai, à l'effet, de rechercher un siège 
nouveau, a 

M. Henri Carretto est président de I» W**s Pen
sée. On lui laisse le titre, mais on lui ret ire les pe
t i t s profits de la s i tuat ion 1 

D A N S LA P O L I C E . — M. le Préfet du Nord 
v ient de faire remettre à l'agent de police Jean-Bap
t i s te Duhamel un témoignage de satisfaction pour 
lo courage qu'il a montré en différentes occasions et 
en particulier le 3 février dernier, e n maîtrisant des 
chevaux emportés. 

L E S O U V R I E R S C O M M U N A U X . — L a Mair ie 
nous communique l'avis suivant : 

< L'Administiation municipale a réduit le délai de paie
ment en ce qui concerne les salaires dus aux ouvrers 
occupés pair la, Viîle. Préeédleinimvnt. ces sakwres étaient 
payés deux fois par mois. A compter du 1er mare cou-
lui-t. L'a !e seront à l'expiration de chaque seroii i» » 

U N OBIT P O U R M. L E C H A N O I N E D E S T O M -
M E S , A N C I E N S U P E R I E U R D U COLLEGE. — 
Mardi mat in , à neuf heures, a é té célébré, dans la 
chapelle du Collège, un obit solennel à la mémoire do 
M. le chanoine Destombes, doyen de Lannoy, qui 
fut supérieur du Collège do 1871 à 1875. 

L a famille d u défunt, M. l'abbé Hennion, curé de 
la paroisse Saint-Louis , à F ives ; lots abbés S ix , v i 
caires do Lannoy ; plusieurs anciens élèves de M. le 
chanoine Dostombee e t les élèves de l 'établissement, 
ass istaient à ce t te cérémonie. 

Avant la messe, M. le chanoine Chabé, supérieur 
du Collège, a retracé, en une touchante al locution, 
-la v ie do M. le chanoine Destombes, qu'il a donnée 
e n exemple à ses auditeurs. M. le supérieur a ensu i te 
chanté la mes^e. Après l 'Elévation, MM. les abbés 
Delcroix e t Lêpers, deux professeurs, ont chanté le 
Pie Je su. 

LA C O M M I S S I O N D'ASSAI NI SSE AL E NT D E S 
L O G E M E N T S I N S A L U B R E S se réunira à l 'Hôtel-
de-Vil lo. mercredi, à trois heures de l'après-midi, 
pour y discuter l'ordre du jour suivant : 

Affaire Favet -Be l lo t : communication de l 'arrêté 
du Conseil de préfecture. — Examen des s ignale
ments d insalubrité relatifs aux immeubles : Grand'-
Place , 3 ; rue de Sébastopol. 77 ; place du Trichon, 
15-17 : rue de l'Industrie, 126 ; rue de Mouvaux , 
60 ; rue do Milan, 11 à 17 ;rue de Lorraine, 34 ; 
rue de la Ly3,56 ; rue de la Bruyère,19 ; boulevard de 
Belfort , 139 ; rue Lannes, 18 ; place Caraot (côté e n 
prolongement de la rue Soul t ) , rue Dampierre, 1 à 
15 ; rue de Leuze, (impasse perpendiculaire) ; rue 
PauJ-Bert , ex trémité ; boulevard d e Re ims , 15 ; 
boulevard de Fourmies , près de la rue Carpeaux ; 
rue d u Général-Chanzy, 33 . 

f^N R O U B A I S I E N RRCOMPENSf , A U CON
C O U R S G E N E R A L D ' A N I M A U X G R A S D E P A 
R I S — Notre concitoyen, M. Jules Serrurier.raar-
chand de volailles, a obtenu au concours général d'a-
n ; maux gras, qui v ient de se tenir à Par i s , au Grand-
Psiaia des CÎamps-Elyssss , un premier prix dans la 
12e catégorie, pour un lot de lapins. 

R U C H E R O U B A I S I E N N E . — Les actionnaires 
de la « Ruche Roubais ienne » sont convoqués en as
semblée généra'e le dimanche 23 mars- à trois heures 
e t demie précises de l'après-midi, a u S iège social , 
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QERNjftE flEURÉ 
DS NOS COU iUSPONDASTS PARTICULIERS 

MT PAR P1L SPKGULi 

T R O U B L E S G R A V E S D A N S L E K O U A N G - S I . — 
UN OKEK'IKH F R A N Ç A I S TUE P A R L E S R E -
B E L L E S . 
Paris, 4 mars. — Les ' troubles «igualé-s dans le 

Kouang-Si dans la ï-iplièro d'iniluciice française, 
pu-s de la frontière du Tonkin, e t qu'on a attribués 
e j grande p. rtie à l'incompétence du commandant 
des troupes chinois s qui a succédé au maréchal Sou, 
prennent une tournure des plus graves. L « Agenco 
H a r a s » publie eu effet, la dépêche suivante : 

Pékin , 1 mars. — L a légation de France a rc-cu 
nn télégramme annonçant qu'un officier français a 
é té tué- par les rebelles dans le Kouang-Si , p ics do 
la frontière du Tonkin. 

L a même agence communique les autres dépêches 
que voici : 

}' . • Kon;». 4 n o n la*vrme aiîgîaise). — La, rébellion 
.'. i p Junent i l * le h< ; an^-Si. Le vice-roi de 

i sii.-.ve des troapsspum- récrniialu, rtb.i..:ni. On 
a |- - uii« garnison d ' n miik-r d'hommes dur» 1 s poits 
de t'oust-Lin *; éc L . a i N ng. tin coi>:,nuc de d o r e que 

i du marécfcal S^u. licen
ciés uipr-ès le départ ds cviui-ei.Le.ur but ces. d^ rtswerssr la 

B0an>i hotte, 'le. fonder une dynastie chinons, et 
de v*n> iai aida nui «ipprimél et aux néce.s..;.,eux. 

Pétm, 4 s»lia, — Le Goa-renaoBanst a donné oidre au 
maréchal Sou d'ai'er reprendre le commaniement Cm sol
dats oro se ».,nt îévolt/és- ; m a s il est doateax qu'il puisse 
les soncnetitTe. p u c e qu il faudrait d>bc<rd leur paver leur 
aanné:^ èe seule. 

Lat CONGRES SOCIALISTE D E T O U R S 
Tours, 4 mars. — Dans la séance do ce soir, tenue 

à neuf heures, le Congrès socialiste a voté une motion 
portant qu'aux prochaines, é lsct ions, les fédérations, 
s' inspirant de la discipline républicaine, agiront a u 
deuxième tour de scrutin, sous leur propre responsa
bil i té . M. Rouanet , député, a donné lecture du pro
gramme politique e t économique du parti socialiste. 
Ce programme comporte la suppression du S é n a t , 
d u Prés ident de la Républ ique ; la suppression des 
tr ibunaux mi l i ta ires s t marit ime» ; la suppression 
de la pe ine de morts ; la gratui té de la justice ; la 
remplacement de l'armée permanente par une m i l i c e ; 
la suppression de toutes les congrégations ; l'abro
ga t ion de la U>' sur les menées anarchistes . 

N O M I N A T I O N S M I L I T A I R E S 
P a r i s , i mars. — M. Girand, chef de musique d e 

Ire classe à l'école d'artillerie du 7e corps d'aruiéo, 
passe au 2e régiment du génie . 

L E P i t O G K A M M E f R O U R Ë S S i b X E 
Paris , 4 mars. — L a u République » organe- de M. 

Meiine, publiera demain un article où i) e ï t dit : 
a M. Kibs-it peinte que peur reprendre sa p/oce et son 

ri»:*, le parti progit ..nie n'a pa.- beae.n de nouer u_-s ai-
fidjace» LI.UIH i ombre. t> est L..n notre avis. CeL-.e rciiexiou, 
si s.ngulièrement uiteipiët dans certaii miteux a été 
souvent r*ipétce <.i même. Notre prorraniine, ctuub.cn cle 
fow l'avonv-nous dit. est à prendre ou à la.ràer ; mai| il 
rat- peur, être quc.st.on û'tn abuni. nner la moindre partis 
pour obtenir n'importe quel concours. î';,e aAiancs ne 
peut être contractée qu- grâce à des cen cssioiis réci-
piiS|U. s et c'est f>ouiquoi e.ie cheiclie 1\ l .»uiite. Mais ce 
qui [«ut êw« proc une au grand jour, cVst que nous 
soixha-tons de grouper autour de ce prograinnie intan-
g.l, • le j-us grand nombre pivacbie de partisans et vu là 
toute la phi „.- -plue des derniers inaadebts qu'on a tenté 
vaaHuneiit d'.-xploiuer. 1 -e ressert, avec un nouvel à p-o-
pea», du d coius de M. Il bot. » 

C H E Z L E S R A D I C A U X - S O C I A L I S T E S 
Paris , 4 mars. — Le Comité exécutif du parti ré-

pnbh'-ain radical-socialiste s'c.-t réuni aujourd'hui 
62, rue Tiquetone, sous la présidence de M. Henri 
Brisson, député . 

Il a décidé de constituer un comité directeur com
posé de MM. L-éon Itcurgecis , Iseanbert et Pcl 'e tnn, 
député -• ; Desmons, vice-président du Sénat ; Com
bes et Val lée , sénateurs, dont la mission durera jus
qu'à la fin de la période électorale. 

L E CONGii i ' i j N A T I O N A L D E S M I N E U R S 
A A L A I s 

Alais, 4 mars. — Le congrès national des mineurs 
a tenu sa deuxième séance sous la présidence de M. 
Ohabroiin, délégué d'Alais. M M . Basly et Lamen-
din, députés du Pas-de-Calais , arrivés aujourd hui, 
étaient présents. L'ne longue discussion s'est enga
gée sur le modo de rotat ion . Les délégués ont échan
gé des explications un peu acerbes qui ont fait res
sortir lo double esprit qui règne dans le congTès. 

Sur la proposition de M. Basly, on a adopté le 
mode de votat ion employé par l'ancien congrès e t 
baré sur te nomere des ouvriers mineurs travai l lant . 

R E L I G I E U S E S P O U R S U I V I E S 
Saint-Et ienne, 4 mars. — Ce soir ont conti

nué- les débats du proi-ès des Pet i tes -Sœurs de l'As
somption au tribunal correctionnel. Lê s avocats.dans 
d ' é l o q u e n t e plaidoiries, ont réclamé l 'acquittement 
de leurs cl ientes. Le prononcé du jugement est ren
voyé à huita ine . 

U n e foule considérable a suivi les débats . Comme 
hier, plirsieurs mill iers de personnes se sont massées 
aux alentours du Pala i s de just ice e t ont acclamé le* 
P e t i t e s Sœurs de l . \ s , o m p t i o n , à leur sortie, au» 
eris de : « Vivent les Pet i tes Sceura des pauvres I Vi
t e la liberté ! A brvs les sectaires I» L a plupart des 
mani fes tants sont dos ouvrier» auxquels se jo igne»» 

les passants. D'importantes mesures d'ordre ava ient 
été prises. Les religieuses, se dérobant à ces ovat ions , 
sortirent par une porte de dégagement et montèrent 
dans un omnibus particulier qui éta i t venu les cher
cher. 

L E ROI D ' A X G L K T E R R E A P A R I S 
Londres . l mars.— On confirme que le roi Edouard, 

e n se rendant à Cannes, s'arrêtera destl ou trois 
jours à Paris . Il y arrivera lo 22 mars par le t ra in 
do Boulogne-su r-Mcr. 

L E UOI D E S B E L G E S E N F R A N C K 
Bruxel les , 1 murs. — Le Roi , su;- le conseil de 

ses médecins, retournera proiiiainemen', à Nice. A 
moins d'un contre-temps imprévu, S a Majesté par
t i ra dans le courant de la semaine prochaine. Des or
dres ont été donnés pour que les préparatifs fu sent 
terminée des mardi. On croit que le Roi pouss. ra 
jusqu'à l'Algérie pour y terminer sa cure au -voleil. 

L E T E L E G R A P H E E N A F R I Q U E 
Paris , 4 mars. — Le Oaviois a annoncé que 'e l ieu

tenant-colonel Montagne, l 'exportateur bien connu, 
qu i t t e Paris e u vue do préparer un grand projet 
da télégraphie qui doit relier les principaux po ints 
de l'Afrique, 

LA GUERRE DANS LE SUD DE L'AFRIQUE 
L E MOrVKME.NT PRO- l iOER E N A L L E M A G N E 

Berl in, 4 mars. — A u Reischtag, en réponse à uno 
question, le secrétaire d'État aux affaires étrangères 
donne l'assurance que le ministre des affaires étran
gères aidera, autant que- possible, aux efforts des 
sociétés humanitaires , en ce qui concerne l'Afrique 
du Sud e t s'occupera des missionnaires allemands 
dans cotte partie du mende. 

LE COMBAT DE KLERKSnORl' 
Londres, 4 mars. A un membre de la Chambre de» 

oom-muDcB, qui lui demandait s'il pouvat fournir daautree 
ren,>se, gnements sur les perles que l'attaque boer avait 
infligées au convoi von Donop, a Kierktfdorp, M. Brod-
drjck a répomju que la diwKHKM de Pretoria était très 
grande et que, midlisareueeimient, les troupes anglaises 
avaient été écra-nées. Il a ajouté qu'il n'avait pas d'autres 
détails depuis le télégramme de Kitohener communiqué 
hier à la presse. 

Mais on îèmarque que le rapport de lord Kuxlieiier est 
loin d'être complet et on y découvre d» nombreuse» omis
sion». C'est ainsi que. dam sa première diépèche, le com
mandant en chef parlait d'un convoi v'de ; aujourd'hui, le 
convoi capturé n'est pius qunûine de vide. 

D'antre part, une dépêche adVessée d» KleHnadorp an 
c Stansiurt a dit que la colonne von Donop faisait partis 
de l'armé» ds lord Ménhuen et était forte de 634 hommes. 
E'ie avait un canon autcimatàrree et deux maxims Or, les 
ra.pf>onta de Kiscbener ne parlent psus de oe» trois canon». 
Faut-il concimrs de es Silence que cas canon* ont été pria 
également ? Cest de plu» en plus probable. 

Le a Stondart a. commentant l'affaire de Kîerksdorp, 
dit : a A certains égards, cette affaire rsprodu i* les pre-

68, rue d u Collège. Ordre dn jour : 1. Compte-rendu 
des opérations de l'année 1901 ; 2. rapport des com
missaires ; 3 . approbation du bi lan ; 4 . nominat ion 
ds trois membres sortants d u Conseil d'administra
tion ; 5. nominat ion des commissaires de contrôle 
e t de surveil lance pour l 'année 1902 ; 6. fonction ré
tr ibuée de l 'administrateur-délégué ; 7. communica
t ions importantes intéressant les charges do l a S o 
c iété . 

U N F A C H E U X QUIPROQUO. — L E MORT V I 
V A N T . — Il v ienffJe survenir à une famille roubai* 
s ienne une aventure assez curieuse par sui te d'un 
quiproquo t o u t à fai t fâaboux. 

Mercredi dernier, notre concitoyen, M. Louis 
Pauwels , qui e s t âgé de 79 an», e t demeure rue 
Saint -Anto ine , parta i t pour Gand afin de subir, dans 
nn établissement de cet te vi l le , une opérat ion à 1'o-
reùle . Le lendemain, une fois l'opération terminée, 
M. Pauwels écrivait à sa fille, cabaretière « A Guil 
laume Tell », place Sainte-El isabeth, que tout s 'était 
fort bien passé. Mais, depuis , aucune nouvel le n'é
t a n t plus parvenue, la famille dn malade conçut 
des craintes ; mardi mat in , elle adressait au direc
teur de l 'établissement gantois um té légramme aveo 
réponse payée , demandant des nouvelles de M. Loui s 
Pauwels . A onze heures, elle recevait uno dépêche lui 
annonçant qu'il é ta i t mort. 

On peut juger aisément du chagrin de la famil la 
Plus ieurs parents de M. PaùwoU se rendirent aussi
t ô t à Gand. 

U n e agréable surprise les y a t tendai t : oe n 'éta i t 
pas leur parent, qui é ta i t mort, mai s un autre hom
me portant également le nom de Pauwels ; d'où l'er
reur commise par le directeur do l 'établissement. 
Quant à Louis Pauwols , il é t a i t si pou mort, qu'il 
é t a i t parti quelques heures auparavant , pour R o u -
baix, complètement guéri e t en parfaite santé . Ses 
parents l'avaient croisé sur le chemin de Gand . 

Lo soir, toute la famille é t a i t réunie pour fêter 
la « résurrection » d u vieil lard, qui a bien ri do l'a
venture dont il a été le héros. 

Tout est bien qui finit bien ! 
U N VOL D A N S U N E M A I S O N E N C O N S T R U C 

T I O N . — D e u x malfaiteurs o n t pénétré , durant l a 
rtuit de lundi à mardi, dans la maison en construc
tion do M. Henry Dubly , négociant , rue du Grand-
Chemin. U s ont enlevé plusieurs serrures qui avaient 
é t é posées sur les portes par les ouvriers do M. E m i l e 
Pieavet-, entrepreneur, n i e de Bianchemail lo, ainsi 
que des carreaux de vitre appartenant à M. Léon 
Flor in , peintre-vitrier, rue N a i n , 64 . M. Lecomto, 
commissaire do police du deuxième arrondissement, 
a été- informé. 

U N E BICYCLETTE V O L E E . R U E SAINT-GEOR
G E S . — Dans la mat inée de mardi, vers onzo heu
res, M. J e a n Denissoul , é lectricien, demeurant rue 
Pe l lart avai t déposé son vélo sous la porte cochèro 
de la maison do M M . Jonvi l l e frères, négociants e n 
charbons, rue Saint-Georges, avant de pénétrer dans 
les bureaux. Quand il sort i t il s'aperçut, avec uno 
surprise assez désagréable,que sa bicyclette avait d is 
paru. D e s recherches ont été faites pour retrouver 
I auteur de oe vol audacieux, niais el les n'ont pas 
about i . 

U N E V O I T U R E T A M P O N N E E P A R L E C A R 
A V A P E U R . — Le car à vapeur qui se dirigeait vera 
Li l le , mardi soir, à cinq heures e t demie , a tampon
née , rue Neuve , à hauteur de la rue des Fabr icants , 
la voiture de la cidrerie «l'Abbaye de Terva», qaii a 
u n dépôt, rue des Ecoles, 21, à Lil le . L e domestique, 
Théophile Ré-my, qui habite rue du Sec-Arembault , 
marchait près de la voiture ; il a eu le poignet et lo 
coude gauches fortement contusionnés ; des soin.> Lui 
ont été donnés à la pharmacie Couvreur. 

Le derrière de la voiture a été assez endommagé. 
Uno enquête est ouverte pour établ ir les responsa
bi l i tés de cet accident. 

ARRESTATION D UN R C t ' B A l ë l E N A LILLE. — 
Ghaiies Dupriez, manoewre, âgé de 51 ans, demeurant à 
Rcmbaix, a été arrêté à Lille; pour bris de olotiure. 

LES ACCIDENTS DU TRAVAIL. — L'un des ou-
vrie-rs au service de M. AViibome DulcrOiX, négociant en 
grains et fourrage», a été BHBl au genou gauche par une 
m a i e de cheval. M. le docteur BatUenghin a examiné 
l'ouvrer. Angélus Vond^bu-radefie, âgé ds 56 ans, demeu
rant nra Dufiot, et lui a ordonné quinze jours dte repos. 

— Louis Quiene, chauffeur, âgé de 33 ans, demeurant 
à Liniselles, a été bieeeé à kt main gauche en nettoyant les 
fourreaux. M. le docteur Lepen» a exam né l'ouvrier, qui 
est ooeupé dans i'aiteiier d'appré-t de M. RousNel-Desrous-
seaux, et lui sa ortlonu- qu nze jisrrs de repos. 

— lions l'atelier d'apprêt de Mi l . Hannort frères, 
l'un des ouvriers, Jules Vanniullen, âgé de 66 ans, de
meurant rue de l'Aima, fort Frasez, s est blessé ou côté 
gauche en soulevlant des pièces de tissus. M. le docteur 
Derville lui a ordonné six jouis d» repo». 

— Alphonse Vincent, âgé de 35 ans, en faisant la toi
lette d'un elieval doua l'eoorie de M. Eugène Oertgsn, 
négociant, a été blessé à la figure .par une ruaale d-u che-
vaJ. M. le docteur Leplat lui a onlonné quinze jours ds 
rapoe. 

— Aq peigiiige de MM. Léon ABart et O e , l'un des 
ouvriei-s, Faerre M-aertene. âgé de 71 ans. demeurant au 
fort Liilois, à WaftiWos, a été Uesaii au bras droit par 
un uablier de laveuse. M. le docteur Druesme lui a ondôn-
né huit jours de repos. 

— Une ourvliaseuise de, rétablissement de MM. Fran
çois Rous:-e! l'ère et rî's, favbriouocs, a été blec&Ve au pmee 
droit par une en»ouple d',,iirs|is^,ir. M. le docteur llelut-
rre a examiné l'ouvrière. Math Ha Versarraete. âgée de 37 
ans, d-omeurant rue de l'AorTal Courbet-, à Croix, et lui 
a prescrit vingt jours de l'ope». 

LES PLACES GRATUITES D A N S LFS THEA
TRES. — L.K oarte» nani-ros 1.001 à 1.1C0, déliviéc» 

par là Mairie, pour assister gratuitement i tme repréeens 
tation au Théâtre de Roubaix (rue Archimède), sont vais* 
biles pour le jeudi 6 mars courant-

ENTERREMENT DV MERCREDI 5 MARS 1902. - e 
M. Désiré Capiette, neuf heures et demie, église St-Pierrsç, 
à Croix. 

P i a n o s , orgues, harpes et tous instruments ds musique, 
E . S c r e p e l - P o l l e t , 133 bis, Grande-Rue 

B E U R R E D OOSTCAMP, frais, à 4 francs le kilo
gramme ; salé, en motte de 2 kilogrammes, à 3 fr. 9 4 
l e kilogramme. 

C o a a a i a n i r a t l o n e — 
ROUBAIX. — JeuMoscio républicaine anticoléectiviste* 

— Les membres de la Jeûnasse répubùctt.ne anticvllecti» 
vaste sont instamment priés d'assister à la réunion quû 
aura Heu ce soir, merciiddi, 5 mars, ches M. M » u ! a , rue 
dru Mouton. Orvlre du jour : Modifications «m règlement ; 
question de mutualité ; projeta divers. Le Comité compte 
sur l'exaotitrade de tous les membres. 

Chambre syndicale des patrons pâtisBrers-confhcure 
de Rcmbaix-Tourcoing. — Réunion générale au.siège du) 
syndicat, 90, Grande-Rue, à Roubaix, jetsdi 6 mors, à huit 
heures du soir. 

Choral de l'Epeule. — Répétition mercredi soir, 
A huit heures et demie, chez MT Demeuft oun , place 
d'Amiens. Questions diverse». Présence md^pensable. 

Union des Travailiteurp. — Lea^sociétiiJfVs sont 
priés de se rendre au local, jeudi 6 courant, à neuf heures 
et demie, pour assister aux obsèques de M. Emile Bo-t-< 
tio-ux, membre protecteur. 

Chorale «Là Lyre du Fontenoy». — M.Tcredi 5 
courant pouir les barytons et basses, et vendredi 7 courant 
pour les premiers et deuxièmes tiénora ; samedi 8 c l i r o n t , 
m'spétifcion générale à huit heures et demie. 

C R O I X 
PROCÈS-VERBAL a été drefsé par le garde Sprieo 

A la charge de M. P. . . . entrepreneur, pour dépôt de 
matériaux rue du Trocadéro . 

AOCIDENT DU TRAVAIL. — Auguste Lietanie, 29 
ans, journalier, à Hem, a été b'kssé au peignage Holden, 
par là manivelle d'une uige de piston. 

W A S Q U E H A L 
L'AGRANDISSEMENT D U CIMETIÈRE. — L'ad

ministration municipaJe se préoccupe actuellement d'uni 
projet d'agrandissement du cimetière communal, afin de 
permettre aux habitants de conserver plus longtemps les 
tombes de leurs parents défunts. Elle nous prie d'an
noncer que ce projet sera bientôt réaîiaé. 

CONSULTATIONS GRATUITES. — L'administra
tion miux-cipa'Je nous prie d'annoncer qu'à partir de es 
jour un service de consultations judiciaires gratuites est 
organisé conformément à la décision du Conseil munici
pal en date du 27 novembre 1901. Les habitants de Was-
quehal pourront se présenter, bureau des consultationa 
judiciaires gratuites, à la Maine de Lille, touj les mar
dis de 3 à 5 heures du soir et les jeudis de 9 à 11 heures 
du matin. Me Godart, avocat, leur donnera tous les ren-
sergnements qui pourront leur être nécessaires. 

L A N N O Y 
LA REVISION DES LISTES ÉLECTORALES. —. 

Mardi matin, à l'audience civile de la justice de paix, MT 
Payen, a rendu ses jugements au sujet des constestatians 
relatives aux istes électorales ue Lannoy. Ces affairée 
avaient été plaidé, s vendredi dernier. La radiât-on est 
ordonnée pour -les électeurs suivants : Meurisse, HespeJv 
Dubois ; sont maintenus sur les lianes : Ulst, Plateau,. 
Roussel, et Courouble fièrcs. 

L E E R S 
VOL D'UN COQ. — Un coq de combat, très estiméV 

pour lequel une somme de 100 fr. avait été offerte. H y ai 
quelque temps, a été dérobé à M. Hendoux. maréchal-
ferrant, à la Mottelette. 

M. Hendoux ne sachant sur qui porter ses soupçons, a 
avisé ds fait la gendarmerie de Wattreloi, qui a ouvert 
une enquête. 

A.SCQ 
U N DÉRAILLEMENT EN GARE. — Lundi, dans 

i après-midi, le train arrivant d'Orobies à 4 heures 30, 
a déraiilé en entrant en gare d'Aseq. L'accident s'est pro
duit par suite d'une erreur d'aiguvHage. Deux voitures 
sont sorte» des rails et ont été assez sérieusement en
dommagées. La voie a souffert, également. Quant aux 
TOTBfanrs, à part quelques très fésjères contusions et une 
frayeur b e n comprébensâbce. ils sont sortis de l'aven
ture absolument indemnes. Durant toute la jourp-'e da 
mardi des ouvriers ont été occupés à résparer la vo;e. 

H E M 
LES ACCIDENTS D U TRAVAIL. — Un denicsiiqua 

ide la teàmairerie de M. Decierai. à H<m. Jules Desramps, 
âgé de 38 ans, s'est fait des contusions à la hanche en 
tombant dams iéctv. ie. M le docteur Covabronne lui a 
prescris dix jours de repos. 

— Oscar Del'ère, 44 ans, machiniste, chez M. Mula-
ton. teiartoorier. s'est fait des oontunow aux reins en tom
bant. Quinze jours de repos lui seront nécessaires, ds 
l'avis de M. le drseteur Coubronne. 

IMPRIMERIE ALFRED REBOUX " T t J S f 
A IMH'K t l \ . G r a n d e - R u e , 7 1 

A TOLHCOliVi.. r u e C a r a o t , & 
Impressions en tous genres pour le commerce. — 

T è t e a d e l e t t r e . — r a c l u r e s . — M é m o r a n d u m * . 
—Aria.— C i r c u l a i r e s . — C a r t e e c o m m e r c i a l e * . 
K n v e l o p p e s . — M a n d a t s . — Kesrist i -e*. — C a r n e t s . 
E t i q u e t t e s , e t c . e t c . — Eiccution ranide et soignée. — 
1-rtx mod,-

Œ u f s fraisa, 1 3 . r a * d u B o l a. 

ENTREPRISES GÉNÉRALES DE BATIMENTS 
Maçonnerie et travaux en ciment armé 

•aar Plancher». Toitures et Réservoirs 
Carrelages en ( iuieut poli. 

Paul RAS SON Fils 
6 2 , B o u l e v a r d d e S t r a s b o u r g , R O U B A I X 

Ltaetudeadea proiets sarout faites par :.l il. URONUEL FRICHES, 
mpeuicuri ni oî i niant s du s) sterne ds 1. 110MEH. 
Inventeur du ciment armé. (TSLKPSONS). 8603s 

roiei-s ép rodes de la campagne ; mois, par la handiesse, 
la dextérité de ia-itaque et par réMaaaM de notre défaite. 
e.T peat être legarvke ocawne le chef-d'œuvre de la sttu-
tiâjzi« -1- s Boers- » 

DE W E T SERAIT BLESSÉ 
Londres, 4 mars. — I<es journaux anglais, déipifés que 

de \ \ . i .ait écha,ppé une fois de plus aux nombreuses co
lora,en aSgrasasa Varo-ées dernièrement contre lui au nord-
est de l'Urange, près de la frontière dai NataJ. cherche 
à p:allier l'insuccès des fn-upes britonniques, en annon
çant que l'Insaisissable chef boer s été blesssé. I*» feuilles 
du roir publient en effet une dépé-che de Harrinnith 
d'aiprès laqaeue il aurait été atteint d'un coup de f'"U 
au bran dans l'attaque contre les Néo Zé'an'fais. Ce sont 
des prisonmera capturés loi-s de cette attaque qui ont. 
fanait-il. Lancé cette nouvelle. Jusqu'ici elle n'a pas été 
eou-iiimée. 

- a * . 

DERlîlîKXS NOUVELLES REGIONALES 
RiLU-VK >N ÉLECTORALE A LILLE. — Mardi soir 

à uses* heures, a eu lieu, dans la salle du Peti„-Bé;.lii:i;e, 
mo du M'Aiiiel, à Lille, une réunion au cours de laquelle 
M. B.-.nxii.i. depass .sortant, a rendu ceasBta de la m i 
mère sl.mi il a i-euvii4i s,n mandat. L'n oniië du jour in\-i-
taiit ics élccteui-s de ha première drciooacrqitioo à assurer 
sa rtv.cetion a été voté à l'unaumité. 

UN APPARTEMENT DÉVALISÉ A LILLE. — 
U N E TROISIEME ARRESTATION. — Au mo.» de 
faanvisr dernier, de hardis is.unbrïc-leurs péaiél i aiaiif ùaJis 
l'sppartentan» de M. Joac-hioi-Géry. coirauii.-s*ioiUia,ie, rue 
Sun: Seevear, st dérobaient 3.000 fr . ics de tittss. Lc-s 
ssupçocsi se porterast set nuis individu* et une femme 
de nr nta^e. L'un d'eux. Al-ph'Wte-e Corrin, fut arrêté à 
R o u h n x ; un autre, Prançoe Corrin, à Oand ; un troi-
•iôuie. vietor Ruiunaert, était parti à Paris, i i a été 
arn lé, amené à Liiie, et écroué à la maison dàrrëts 

l Ni-: tiftKVE A PIVIÏS. — Mardi ninvtin, une soixan-
taiino d'ouvriers tisusm», emp'oyés chez MM. W«art 
frèivs, fatbricanis ds w>it*a, rue PieuTe-Legiand, ont refusé 
de travaàilsr parce qu'un de leurs camarade» avait été 
frappé d'une amende pour mauvaise façon d'une piè-e. Il 
y a tout lieu de orore que es différend s'arrangera promp-
tejnent. 

U N VOL D E CINQ MILLE FRANCS, A VALEN-
CIENNES. — Une chanteuse de eaié-concert, venant de 
Mons, arrivait hier soir à Valenciennee. en compagnie 
d'un nommé Gérard, originaire de Rsngies, qu'elle con-
uaiKaait depuis peu de temps. Le couple descendit an res
taurant Godon, rue de Liiie, où il passa la nuit. 

Mardi matin, Gérard s'étant levé le pieuiier, quitta la 
oliaimbre pour coonmander le ÔS jeûner. Comme il tardait 
à revenir, sa compagne s'impaiienta et desc-eidit k son 
tour ; ne voyant pas son ami, elle remonta et s'aperçut 
qu'un petit sac contenant 600 francs en espèce», des bi
joux, un livret de caisse d'épetrgn», lo tout d'une valeur 
de 5.000 francs environ, était disparu. 

LE DRAME DE CAMBRAI. — Mardi après-midi, 
Paul Fourneau, l'artiste lyrique auteur ds la tentative 
de meurtre commise hier sur là personne de Mlle Siuaont 
Antony a été confronté avec ea victime, qui se trouve à 
l'hôpital, comme l'on sait. A la suite de cette confronta
tion, Paul Fourneau qui pamàssait assez ému, a esté re
conduit en prison où il restera jusqu'à es que l'affaire 
ait son dénouement devant las tribunaux. 

Les WefBures de MJ» Anton; sont moins graves qu'on 
ne le supposait d'aboad. 

LE DRAME DE SAINT POL-SUR-MER. — NOU
V E A U X DÉTAILS. — N e t s avons «staté, hier, Ut scèns 
de sauvagerie qui s'c«t produite ii Saint lVl-sur-Mor. M. 
Gobert-, juge d'instroctiea. a ec.endu, h.ar, le nemmé 
Caluuxe, âge de 23 a:s. i'ii.viiviJu qui a yo.iK un eoap de 
ccut.au à Albert Cornétis. CUhmne, q.-i. î.-us l'av- es si t. 
esc un repris de jtstiee des 'Tas c«nget«ux, a "- isirté 
dans aaj deoégatons. h ' t ' :• s es) d< 
Ma mort u\^t ;éus qu'une que^ùon d l . j i . s s ; 1, E:..TlisU-
retix a le potmicn droit perfc.'-. 

LE CRIME DE L I A S . — La poilue snit en ce mo
ment une piste qui paiait êt.e uè* ^'.îiCi.-e et anisnira 
sans doute, sjpérc.j-ls*. Farre-..i-.'i-n de l'awaasia de la 
vairve V»»i»ia, Un individu, dont nous iair<-r,K le' nia, 
anir.-.it. la veille de la deeouveitj du erme. c'est-à-dira le 
dinianclie-gra.s, annoncé si. : nne tocalital dis t v.i-r.s 
qu'une femme avait été a.-v.'ssinée à Lens. L'iusist.^ncs 
que mit celui c: à léelairuer '©> journaux p<mr voir ce que 
Ion disait sur ce criuie, J<.i>v.- }Janv^ su*-lui de -^Vc» 
•oupcon». 

LA LOI CONTRE LES CONORÉOATIONS. ~ ^ T e 
Couseil municipal de t i-.sié- a donré un avis favorable, 
njr 12 v>,ix contre 3 buUséina bcanm, à la datatands des 
Filles de l'Enfant Jé-sirs. I/e t'onseil de Vieux Ç.nlT- a 
émis à l'unanimité- des mcarabn-s présents, un avis défa
vorable. 

COTOXIs A . W É B I C A I * « 
New-York, mardi, 4 mors 19C2. 

C o u r » ) î l e c l ô t u r a » 

TERMB 

MARS 1902 
AVRIL 
MAI 
HH!f 

sarnafBRi 

rtVRlXH 

N e w -

C l JOCR 

8.82 
8 81 
8.60 
8.T0 
8.7S 
8.37 
8.J7 
8.08 
8.00 

Verk 

rsccftu 

8.S6 
8.82 
8.71 
8 M 
8.71 
8.S* 
8.2S 
8.10 
8.01 

New-Or lénaa 

es joua 

8.16 
8.53 
8.S8 
8 63 
8.67 
8.35 
8.(5 
7.98 

| P U , C B D . 

sS.i» 
8.48 
8.53 
8.39 
8.62 

8.13 
7.97 

RECETTES " es mes LA vcnxa 
PORTS Dgs sr iTs-rjxn. 6,000 BALLKI 6,000 m o n 
p o m s n i L'INTXBISIIB . 18,000 — 21,000 — 

B U L L E T I N M f e T K O K O l . O v i l O l - E 
ROUBAIX, mardi, 4 mars 1902. 

3 heures soir, 9° au-dessus ds séro, 767, variable. 
6 heures soir, 8° au-dessus de zéro, 767, varabie. 
9 heures soir, 6° en-dessus de zéro, 767, variable. 

Mercredi, 5 maïs 19C3. 
Minuit, 5° au-dessus de séro, 767, \ . natale. 
2 heures matin, 4* au-desea» de rtm, 767, vanablsk 
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